
Répondez vous aussi à l’appel de Marie « Publie ma Gloire »  
(1re apparition) et faites connaître le Message de Pellevoisin autour de vous :

– Distribution de la feuille du pèlerin.
– Organisation de conférences dans votre paroisse, association,  
   communauté, établissement.
– Organisation de pèlerinages.
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3 B, rue Notre-Dame, 36180 Pellevoisin
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Le scapulaire révélé 
par la Vierge Marie à Estelle Faguette

Dans la vie monastique, le scapulaire est un vêtement de travail qui protège les épaules, que l’on a inter-
prété comme le joug du Seigneur, la croix que l’on porte avec Lui. Plus tard, surtout dans l’Ordre du Carmel 
ou de saint Dominique, la Mère de Dieu en fit le symbole de sa protection maternelle. Puis le scapulaire a été 
proposé aux fidèles laïcs, de taille réduite porté discrètement sous son vêtement, en signe d’union à certains 
Ordres religieux et de communion à leurs biens spirituels.

A Pellevoisin, Marie se montre portant elle-même un scapulaire à l’effigie du Cœur du Christ : « Le Cœur 
du Christ, tout rouge, enflammé comme s’il était vivant ; du milieu de la flamme sortait une croix. J’aperçus 
dans le cœur une plaie béante, de laquelle jaillissait du sang et de l’eau ; au sommet une couronne d’épines. »

Pourquoi demander à recevoir le scapulaire ?
1) Pour « revenir » à Dieu : Le scapulaire est un signe des pénitents, ceux qui veulent vivre de la grâce du 

pardon, être revêtus comme le fils prodigue (Lc 15) et changer de vie. « Rejetons les activités des ténèbres, 
revêtons-nous pour le combat de la lumière. Conduisons-nous honnêtement, comme en plein jour… revêtez 
le Seigneur Jésus ! » (Rm 13, 12-14).

2) Pour « vivre son baptême en enfant de lumière », revêtu-e du Christ : Le scapulaire de Pellevoisin, 
marqué du Cœur blessé du Sauveur, rappelle aux baptisés qui le portent les « langes » de l’enfouissement 
du Seigneur en notre humanité (Lc 2, 7), les « linges » de son enfouissement en notre mort (Jn 20, 6-7) et  
« le vêtement trempé dans le sang » porté jusque dans la gloire du ciel, comme trophée de sa victoire sur la 
mort dans sa résurrection (Ap 19, 13).

« Vous êtes tous enfants de Dieu par la foi. En effet, vous tous que le baptême a unis au Christ, vous avez 
revêtu le Christ » (Ga 3, 26-27 ; cf. Col 3, 1-10 et Eph 4, 24).

« Je tressaille de joie dans le Seigneur, mon âme exulte en mon Dieu. Car il m’a enveloppée du manteau de 
l’innocence, il m’a fait revêtir les vêtements du salut… » (Is 61, 10).

3) Pour « œuvrer ensemble sous le joug du Christ », associés par l’archiconfrérie

Saint Jean et saint Paul insistent souvent sur l’amour 
fraternel qui doit unir, comme sous un même joug, 
ceux qui « revêtent » le Christ : « Aimez-vous les uns 
les autres comme je vous ai aimés » (Jn 15, 34). Les dif-
férents engagements de service et de fraternité nous 
font participer à la mission de l’Eglise. « Prenez sur 
vous mon joug, devenez mes disciples, car je suis doux 
et humble de cœur. Mon joug est doux et mon fardeau 
léger » ! (Mt 11, 25-30).

Dans la Bible, le joug est parfois celui de l’esclavage 
du péché, que Dieu vient briser (Lv 26, 13). En revanche 
« le joug de Dieu » est une parure royale. « Comme 
d’un vêtement de gloire tu t’en revêtiras, comme d’une 
couronne d’allégresse tu t’en ceindras » (Si 6, 30-31). Contempler ensemble la bonté maternelle du sourire 
de Marie, la Mère de Miséricorde, fortifie en nous « confiance, calme et courage » dans nos engagements 
de baptisés : « C’est pourquoi Marie est devenue la première de ceux qui, servant le Christ également dans 
les autres, conduisent leurs frères, dans l’humilité et la patience, jusqu’au Roi dont on peut dire que le servir, 
c’est régner… » (Redemptoris Mater, n° 41).

Ceux qui ont reçu le scapulaire deviennent membres de l’archiconfrérie de Notre-Dame de Pellevoisin, 
dont la mission est de faire rayonner ce sanctuaire.

Chacun selon son état de vie répond aux appels de notre temps avec la docilité du Cœur de Marie et l’ar-
deur du Cœur du Christ, en communion avec l’Eglise locale : « Que tous soient un, comme toi, Père, tu es en 
moi, et moi en toi. Qu’ils soient un en nous, eux aussi, pour que le monde croie que tu m’as envoyé. Et moi, 
je leur ai donné la gloire que tu m’as donnée, pour qu’ils soient un comme nous sommes un » (Jn 17, 21-22).

Louange et supplication 

Nous te bénissons, Seigneur Dieu, toi l’au-delà de tout.
Avant que le monde fût créé,
tu as établi le Christ principe et fin de l’univers
et, dans le mystère de ta sagesse,
tu lui as joint la Vierge sainte
pour qu’elle soit la mère de ton Fils et son associée,
l’image et le modèle de l’Eglise,
notre mère à tous et notre avocate.

Elle est la femme nouvelle
qui a réparé la ruine causée par Eve.
Elle la fille de Sion
qui a joint sa supplication aux gémissements des prophètes
avant d’accueillir dans son cœur l’espérance d’Israël.
Elle est la servante humble et pauvre
de qui est sorti le soleil de justice,
ton Fils, Jésus-Christ, notre Seigneur.

Père saint, nous te supplions humblement :
vois tes fidèles rassemblés devant l’image de la Vierge Marie.
Que soit gravée dans leur cœur
l’image que leurs yeux contemplent
et qu’ils trouvent toujours en Marie une protection.

Qu’elle les aide à garder
une foi solide,
une espérance ferme,
une charité active et une humilité sincère.
Qu’ils trouvent grâce à elle
la force dans la douleur,
la dignité dans la pauvreté,
la patience dans l’épreuve,
la sérénité dans le succès.
Qu’ils soient des ouvriers de justice, des bâtisseurs de paix.
Qu’ils parviennent enfin à la cité du ciel
où la Vierge Marie intercède, Mère et souveraine.
Par Jésus, le Christ notre Seigneur. Amen.

(rituel des bénédictions n0 1013)
Les amis du sanctuaire 
Notre Dame de Pellevoisin

Prière par l’intercession d’Estelle
Père très bon,
Toi, dont la gloire est
de « manifester en tes enfants
les fruits de ta grâce que
l’Esprit Saint produit en eux »,
je te remercie d’avoir montré ta Miséricorde
en guérissant par l’intercession de Marie,
ta servante, Estelle Faguette.
Donne-moi de savoir comme elle me confier à Marie,
Mère toute miséricordieuse,
daigne glorifier ta servante, Estelle,
et accorde-moi, à sa prière,
la faveur que je Te demande (dire la demande),
par Jésus, le Christ, notre Seigneur.

Mgr Plateau
Avec la permission de l’Ordinaire, 25 mars 1986.

Signaler au sanctuaire les grâces obtenues.

Pèlerin 
bienvenue à Pellevoisin !
En septembre 1875, Estelle 

Faguette, 32 ans, atteinte d’une 
maladie incurable, écrit une 
lettre à la Sainte Vierge avec un 
cœur d’enfant. Elle lui demande 
d’intercéder auprès de son Fils 
et d’obtenir sa guérison, afin 
d’éviter à ses parents d’avoir à 
mendier leur pain.

En réponse à cette lettre dé-
posée dans une petite « grotte 
de Lourdes » dans le parc du château où elle travaille près de Pelle-
voisin, Marie lui apparait cinq fois, du 14 au 18 février 1876. Elle la 
réconforte et la guide sur les chemins de la foi et lui dit : « Publie ma 
gloire ». Le 19 février, après la cinquième visite, Estelle est guérie ; 
sa guérison (déclarée officiellement miraculeuse en 1983) sera en-
tière après qu’elle ait reçu l’Eucharistie.

Marie lui apparaît encore dix fois, entre le 1er juillet et le 8 dé-
cembre. Elle lui fait connaitre son désir de voir ses enfants porter le 
scapulaire du Sacré-Cœur. Dès 1877 la chambre d’Estelle est érigée 
en chapelle et les pèlerins viennent nombreux pour y prier.

Malgré les oppositions, Estelle témoigne fidèlement de ce qu’elle 
a reçu, sur la voie du courage, de la confiance et du calme que Marie 
lui a enseignée. Après une longue vie d’humilité et de prière, elle 
entre dans le repos du Seigneur le 23 août 1929, à 86 ans.
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Quelques repères chronologiques

Lettre d’Estelle à la Vierge Marie
Ô ma bonne Mère, me voici de nouveau prosternée à vos pieds. Vous ne pouvez pas 

refuser de m’entendre. Vous n’avez pas oublié que je suis votre fille et que je vous aime. 
Accordez-moi donc de votre Divin Fils la santé de mon pauvre corps pour sa gloire. 
Regardez donc la douleur de mes parents : vous savez bien qu’ils n’ont que moi pour 
ressource. Ne pourrai-je pas achever l’œuvre que j’ai commencée ? Si vous ne pouvez, 
à cause de mes péchés, m’obtenir une entière guérison, vous pourrez du moins m’ob-
tenir un peu de force pour pouvoir gagner ma vie et celle de mes parents. Vous voyez, 
ma bonne Mère, ils sont à la veille de falloir mendier leur pain ; je ne puis penser à cela 
sans en être profondément affligée. Rappelez-vous donc les souffrances que vous avez 
endurées, la nuit de la naissance du Sauveur, lorsque vous avez été obligée d’aller de 
porte en porte demander asile ! Rappelez-vous aussi ce que vous avez souffert lorsque 
Jésus fut étendu sur la Croix. J’ai confiance en vous, ma bonne Mère ; si vous voulez, 
votre Fils peut me guérir. Il sait que j’ai vivement désiré être du nombre de ses épouses, 
et c’est en vue de lui être agréable que j’ai sacrifié mon existence pour ma famille qui 
a tant besoin de moi. Daignez écouter mes supplications, ma bonne Mère, et les redire 
à votre Divin Fils. Qu’il me rende la santé si tel est son bon plaisir, mais que sa volonté 
soit faite et non la mienne.

Qu’il m’accorde au moins une résignation entière à ses desseins, et que cela serve 
pour mon salut et celui de mes parents. Vous possédez mon cœur, Vierge Sainte, gar-
dez-le toujours et qu’il soit le gage de mon amour et de ma reconnaissance pour vos 
maternelles bontés.

Je vous promets, ma bonne Mère, si vous m’accordez les grâces que je vous de-
mande, de faire tout ce qui dépendra de moi pour votre gloire et celle de votre Divin 
Fils.

Prenez sous votre protection ma chère petite nièce, et mettez-la à l’abri des mauvais 
exemples. Faites, ô Vierge Sainte, que je vous imite dans votre obéissance, et qu’un 
jour je possède avec vous Jésus dans l’éternité.

Septembre 1875.

15 apparitions : de février à décembre 1876
Cinq premières apparitions : la guérison d’Estelle
1re apparition : Nuit du 14 au 15 février
Marie se présente comme mère et prépare Estelle à vivre sa Pâque en participant, 
dans l’espérance, aux souffrances et à la mort du Christ
« Ne crains rien, tu sais bien que tu es ma fille. »
« Courage, prends patience, mon Fils va se laisser toucher. 
Tu souffriras encore cinq jours, en l’honneur des cinq plaies de mon Fils.  
Samedi, tu seras morte ou guérie. Si mon Fils te rend la vie, je veux que tu publies ma gloire. »

2e apparition : Nuit du 15 au 16 février
Marie annonce sa guérison à Estelle, puis regarde avec elle ses péchés
« Si mon Fils te rend la vie, c’est que tu en as besoin. 
Qu’a-t-il donné à l’homme sur la terre de plus précieux que la vie ? »
« Maintenant, regardons le passé. »

3e apparition : Nuit du 16 au 17 février
Marie conduit Estelle à vivre de la Miséricorde.
« Allons du courage, mon enfant ! » « Tout ceci est passé. »
« Je suis toute miséricordieuse et maîtresse de mon Fils. »
« Ces quelques bonnes actions et quelques prières ferventes que tu m’as adressées 
ont touché mon cœur de Mère, entre autres cette petite lettre que tu m’as écrite… »
« Ne perds pas les grâces qui te sont données et publie ma gloire. »

4e apparition : Nuit du 17 au 18 février
Marie encourage Estelle à faire tous ses efforts pour publier sa gloire comme elle s’y est engagée
« Tu publieras ma gloire. » « Fais tous tes efforts. »

5e apparition : Nuit du 18 au 19 février
Marie aide Estelle à entrer dans le mystère de la Résurrection de son Fils, qui la guérit
« Si tu veux me servir, sois simple et que tes actions répondent à tes paroles. »
« Ce qui m’afflige le plus, c’est le manque de respect qu’on a pour mon Fils 
dans la sainte communion. »
« Oui, oui, publie ma gloire… Tu auras des embûches… Sois-moi fidèle, je t’aiderai. »

Dix autres apparitions : La mission d’Estelle
6e apparition : 1er juillet
Marie prépare Estelle à sa mission en lui apprenant le calme, la patience et le courage
« Du calme mon enfant, patience, tu auras des peines, mais je suis là. » « Je reviendrai. »

7e apparition : 2 juillet - Fête de la Visitation de la Sainte Vierge
Marie associée à son Fils pour toucher les cœurs les plus endurcis
« Le Cœur de mon Fils a tant d’amour pour le mien qu’il ne peut refuser mes demandes. 
Par moi, il touchera les cœurs les plus endurcis. »
« Est-ce que ta guérison n’est pas une des plus grandes preuves de ma puissance ? 
Je suis venue particulièrement pour la conversion des pécheurs. »

8e apparition : 3 juillet, avant minuit
Marie invite Estelle à se reposer et vient terminer la fête de son couronnement à Lourdes
« Je voudrais que tu sois encore plus calme. Je ne t’ai pas fixé l’heure à laquelle je devais revenir, 
ni le jour. » « Je suis venu pour terminer la fête. »

9e apparition : 9 septembre - Dans l’octave de la Nativité de la Sainte Vierge
Marie révèle le scapulaire du Sacré-Cœur et son amour pour cette dévotion
« Tu t’es privée de ma visite le 15 août ; tu n’avais pas assez de calme. Tu as bien le caractère 
du Français. Il veut tout savoir avant d’apprendre, et tout comprendre avant de savoir… 
J’attendais de toi cet acte de soumission et d’obéissance. »
« Depuis longtemps, les trésors de mon Fils sont ouverts ; qu’ils prient ! »
« J’aime cette dévotion. » « C’est ici que je serai honorée. »

10e apparition : 10 septembre - Fête du Saint Nom de Marie
Marie donne l’exemple : invitation à la prière
« Qu’ils prient, je leur en montre l’exemple. »

11e apparition : 15 septembre - Octave de la Nativité de la Sainte Vierge
La maternité vigilante de Marie sur l’Eglise et sur la France
« Dans l’Eglise, il n’y a pas ce calme que je désire. »
« Qu’ils prient et qu’ils aient confiance en moi. » « Courage, confiance. »

12e apparition : 1er novembre - Fête de la Toussaint
Le silence contemplatif de Marie sur son Fils, sur l’Eglise et sur Estelle
Estelle : « Elle ne m’a rien dit. Elle m’a regardée avec beaucoup de bonté et partit. »

13e apparition : 5 novembre - Fête de saint Ursin (premier apôtre du Berry)
L’élection d’Estelle par Marie
« Je t’ai choisie… Je choisis les petits et les faibles pour ma gloire. »

14e apparition : 11 novembre - Fête de saint Martin
Commencement de la mission d’Estelle : la confection du scapulaire du Sacré-Cœur
« Tu n’as pas perdu ton temps aujourd’hui, tu as travaillé pour moi… 
Il faut en faire beaucoup d’autres… Courage. »

15e apparition : 8 décembre - Fête de l’Immaculée Conception
Estelle embrasse le scapulaire de Marie, qui lui dévoile les grâces du scapulaire 
et l’envoie vers la hiérarchie de l’Eglise pour réaliser sa mission.
« Je serai invisiblement près de toi. »
« Vois les grâces que je répands sur ceux qui porteront le scapulaire avec confiance. 
Ces grâces sont de mon Fils ; je les prends dans son cœur ; il ne peut me refuser. »

Acte d’abandon d’Estelle Faguette
Ô mon Dieu, je ne sais ce que je dois vous demander ; vous connaissez mes besoins, vous 

savez ce qu’il me faut, vous m’aimez mieux que je ne le fais moi-même. Donnez-moi, ô mon 
Dieu, ce que je ne sais pas vous demander : je ne veux et n’ose vous demander ma guérison ; 
je viens seulement à vous, je vous ouvre mon cœur. Frappez-moi ou guérissez-moi.

J’adore et j’adorerai toujours votre volonté sans la connaître ; je me résigne, je me tais, je 
me sacrifie, je me donne et je m’abandonne ; plus désormais d’autre désir que de faire en 
tout votre volonté sainte.

Aidez-moi à souffrir avec patience ; que les plaintes qui pourraient s’échapper de mes 
lèvres soient une prière sortie de mon cœur et qu’elle monte vers vous.

Votre cher Fils Jésus, mon Sauveur, a souffert pour moi, il est bien juste que je souffre pour 
Lui. Il avait la force d’un Dieu et moi, je n’ai que la faiblesse d’une pauvre créature. Appre-
nez-moi donc à prier, ou plutôt veuillez prier vous-même pour moi qui ne puis.

Décembre 1875

La grotte de Montbel, 
où Estelle fit déposer sa lettre 

à la Vierge Marie  
en septembre 1875.

A sa suite,  
les pèlerins qui le désirent  

peuvent y déposer également 
leur lettre.

La maison où Estelle a été 
transportée le 20 janvier 1876.

• 1876 : La chambre d’Estelle est 
transformée en oratoire. L’archevêque 
de Bourges autorise la confection 
et la diffusion du scapulaire.

• 1877 : Erection de la confrérie 
de « Mère toute Miséricordieuse ».

• 1892 : Le Pape Léon XIII accorde 
des indulgences aux fidèles, 
afin d’encourager le pèlerinage 
de Pellevoisin.

• 1893 : Construction du Monastère 
des Dominicaines dans la maison 
dite « de l’apparition ».

• 1894 : Le Pape Léon XIII élève 
à titre « honorifique » la confrérie 
de Pellevoisin au rang d’archiconfrérie 
et lui accorde des indulgences.

• 1900 : Le Pape Léon XIII reçoit 
en audience Estelle à deux reprises, 
puis publie un décret reconnaissant 
officiellement le scapulaire du 
Sacré-Cœur de Pellevoisin.

• 1912 : Saint Pie X reçoit Estelle 
en audience.

• 1915 : Le Pape Benoît XV reçoit 
le scapulaire de Pellevoisin et ajoute :

 « A Pellevoisin, les origines sont bonnes. 
Pellevoisin a été choisi par la Sainte Vierge 
comme un lieu privilégié où elle répand 
ses grâces. »

• 1983 : Mgr Vignancour, archevêque 
de Bourges, reconnaît officiellement 
et publiquement le « caractère 
miraculeux » de la guérison 
d’Estelle Faguette.

La chambre où on l’a installée 
et où ont eu lieu les apparitions.

Estelle Faguette 
après sa guérison en 1876.

L’ex-voto demandé par Marie à Estelle, 
pour « publier sa gloire ».


